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Introduction 
 
 

Les produits naturels, notamment ceux d’origine végétale, ont toujours été une source  

importante  de  molécules  thérapeutiques.  En  effet,  environ  deux  tiers  des médicaments 

actuels  ont  une origine naturelle; obtenus par hémi synthèse ou par modification d’un 

produit naturel. Selon l’Organisation mondiale de la Santé, 80% de la population mondiale 

dans les pays en  développement, dépendent essentiellement des plantes médicinales 

traditionnelles pour leurs soins de santé primaires (Adida et al., 2015). 

 

Les  plantes  sont  capables  de  produire  une  grande diversité de  produits  ne 

participant pas à leur métabolisme de base, mais représentant plutôt des produits du 

métabolisme  secondaire.  Nous  pouvons  citer  comme  exemple  les  alcaloïdes,  les 

polyphénols,  les  huiles  essentielles…etc.  Parmi  ces  métabolites,  les  composées 

phénoliques  représentent l’un des groupes les plus importants du fait qu’ils aient une faible  

toxicité  et  de  nombreux  avantages  biologiques,  notamment  thérapeutiques, 

pharmaceutiques,  cosmétologiques  et  alimentaires  (Akroum,  2011).  En  fait,  ses 

propriétés sont constitue un moyen de défense utilisé par les plantes pour la lutte contre 

les microorganismes pathogènes comme les champignons et les bactéries. Par conséquent, au 

cours des dernières années, de nombreuses recherches et études ont été réalisées dans le but 

de valoriser ces propriétés et les exploitées ainsi dans différents domaines. 

 

L’Algérie est reconnue par sa grande surface et diversité climatique qui sont deux 

facteurs  majeurs favorisant le développement de plusieurs espèces de plantes très 

intéressantes. Parmi elles, on trouve, deux plantes médicinales de la famille des cypéracées: 

Scripus lacustris et Scripus holoshoenus. 

 

Notre travail consiste ainsi, à étudier ces deux plantes médicinales, en suivant un 

enchainement qui débutera par une partie théorique qui contiendra des généralités sur la 

phytothérapie, les deux  plantes et sur les composées phénoliques, suivie d’une petite  

partie  expérimentale  dont  l’objectif  est  l’estimation  et  la  valorisation  des composés 

phénoliques contenus dans le rhizome de la plante Scripus lacustris et la comparaison des 

résultats obtenues avec d’autres études déjà réalisés  sur ces deux plantes. 
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. Généralités sur les plantes étudiées 
 

 

Les plantes étudiées sont deux espèces de la famille des Cyperaceae. Cette dernière 

est une grande  famille, comprenant environ 4000 espèces de plantes à fleurs qui 

vivent dans  des  conditions  variées  :  climat  tropique, désert  ou haute  montagne 

(Touron et al., 1986). Dans les zones humides, leurs fruits peuvent être consommés 

par les oiseaux (Duport et Guignard., 2012). 

 

.1. Scirpus lacustris 
 

 

I.1.1. Situation géographique 
 

 

Scirpus lacustris est une plante hélophyte appartenant au genre Shoenoplectus:les 

plantes de ce  genre sont représentées par 77 espèces d`hélophytes et hydrophytes 

(Smith, 2002). 

 

S.lacustris présente une grande distribution dans le globe terrestre; elle se trouve 

presque dans toute l`Europe, et dans la plupart des régions d’Asie (à l’exception de la 

Malaisie), l`Afrique, Amérique du nord et l`Australie (Holland, 1904). 

 

En Algérie, cette plante occupe 13 % de la flore du nord algérien ou elle s’étend dans 

le secteur sud de lac de Rghaiaà Alger (Anonyme, 2014) et dans le lac de Oubeira 

,Mekheda ,Tamaris, le canal de Messida (Tonga). De plus, elle se répartie dans les 

zones humides comme la zone de GaraetEstah ,Garaet Dakhla, Garaet El Guelb(Oued 

Esseghir) (Fouzi et al., 2012) et elle se trouve aussi, au niveau de la région de Annaba 

etEl Kala (Samraoui et Belair, 1998). 

 

 
 
 

I.1.2. Description botanique 
 

 

Scripus  lacustri  sest  une  plante  vivace  de  1  a  3  mètre,  verte  à  souche  épaisse 

rampante, tiges robustes, arrondies spongieuses, munée à la base deux gaine souvent 

prolongée en limbe court en  alène. Epillets assez gros brun ferrugineux ovoïdes, 

nombreux, fasciculés en ombelle un peu latéral ou en tête non ou peu dépassé par la 

bractée qui continue la tige. Ecailles émarginées-mucronées,  ciliées non ponctuées 

3stigmates. 5-6 soies scabres dépassent l`akène gros ,gris brun , subtrigomemucroné, 

lisse (Hamon, 2013). 
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Figure 1:Scirpus lacustris (anonyme 1) 
 

 
 
 
 

I.1.3. Description taxonomique 
 

 

Règne : Végétale 
 

Sous règne:Tracheobionta 

Division :Magnoliopsida 

Calasse : Spermatophyte 

Ordre :Poales 

Sous ordre : Liliane 

Famille :Cyperaceae 

Genre :Schoenoplectus 
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Espèce :Lacustris 
 

Floraison : Mai jusqu’àAout 
 

 

Dénomination : 
 

 

Nom Scientifique : Schoenoplectus lacustris 
 

 

Nom virnaculaire : Scirpe des lacs, Jonc des chaisiers 
 

 
 
 
 

I.1.4. Composition chimique 
 

 

En plus des métabolites primaires (protéines, amidon, cellulose…), 

l’étudephytochimique  de  la  plante  S.lacustris,  a  révélé  la  présence  plusieurs 

métabolites  secondaires qui ont été séparé sà savoir : 11 composées phynoliques à 

faible poids moléculaires libres, glycosylés, 17 dérivés d’acide cinnamique et d`acide 

hydrocinnamique, 11 flavonoides, 10 composés à C13  et des isoprénoides (Brigidaet 

al.,2006). 

 
 
 
 

I.1.5. Propriétés biologiques et domaines d’utilisation 
 

 

La plante S.lacustris joue un rôle écologique très important dans des zones 

humides: de nombreuses espèces de poisson utilisent les scripe comme substrat pour 

le frai des œufs et les pépinières pour les alevins qui ne nagent pas encore bien. S. 

Lacustri  est  un  macrophyte  facilitant  l`autopurification par  les  phytocénoses.  La 

plante est utilisée aux Pay-Bas  contre l`érosion des terrains (Szwedlere et al.,1998) 

 

En  industries artisanales,  la  plante  est  largement  utilisée  dans  la  fabrication  des 

meubles et papier. 

 

Shoenoplectus lacustris est considéré comme une plantes médicinales et utilisée pour 

traiter  l’hémostasie et le cancer. 
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.2. Sripus holochoenus 
 

 

Le Scripe ou  jonc des chaisières elle  retrouve  généralement en bordure des eaux 

continentales ou  dans les dépressions dunaires. De répartition eurosibérienne, elle 

croit essentiellement en climat chaud de méditerranéen ou méditerranéo- 

atlantique(Packham et wills, 1997). 

 

En Algérie,  cette plante est largement disponible et se trouve en partie du nord  ( 

Oussaid et al., 2017)La plante fait partie  de la flore de disert algérien : Asma Atalir, 

Eldjelfaet à Tamanrasset (Barrere.1971) et en Ahagar (Anynam, 2001). 

 
 
 
 

I.2. 1. Description botanique 
 

 

C’est une plante vivace de 50 cm à 1 m, à tiges fasciculées arrondies (Hamon,2013).et 
 

Le fruit est de forme globuleuse. La partie souterraine est rhizome. 
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Figure  2 :  Scirpus  holoschoenus :  (a) :  Partie  aérienne (anonyme  2);  (b) :  Fleurs 
 

(anonyme 3) 
 

 

I.2. 3. Taxonomie 
 

 

Règne: Végétale 
 

Sous règne:Tracheobionta 

Division:Magnoliopsida 

Calasse: Spermatophyte 

Ordre:Poales 

Sous ordre: Liliane 

Famille:Cyperaceae 

Genre:Scripoides 

Espèce:holochoenus 

 

 
 
 

I.2.4. Composition chimique 
 

 

Les   études   spectroscopiques   sur   la   composition   chimique   de   la   racine   de 

Scripusholochoenus  ont  révélé  la  présence  de  plusieurs  métabolites  secondaires 

identifiés comme3,5,4-trimetoxystilben,2-prenyl-3-hydroxy-5-4-de methoxystelben,2- 

prenyl-3,4-dihydroxy-5-methoxystelben, des dérivées d`acetophénone(Abdalmogib et 

al.,2001),   vanilline  E-resveratrol  ,Z-resveratrol,  acide  cinnamique,acide  gallique, 

acide chlorogenique, et acide caffeique(Popscu,2001). 

 
 
 
 

I.2.5. Propriétés biologiques et utilisation 
 

 

A Boussaâda, le décocté des feuilles est utilisé contre les doleurs des poumons. A 

Djelfa,  le  décocté  de  la  partie  aérienne  est  conseiller  pour  soigner l’appareille 

urinaire et contre les maladies du rein (Benzian et Yousfi ,2001).Elle est aussi utilisé 

pour la protéger  le foie   (Popescu,2011), et   en kabyle pour traiter les hémorroïdes 

(Oussaid et al.,2017). 
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II.Les composés phénoliques 
 

 

II.1.Définition 
 

 

Les polyphénols également dénommés composés phénoliques sont des métabolites 

secondaires   très   largement   répondues  dans   le   règne   végétal   (Harnly  et   al., 

2007;Quideau et al., 2011). Ils font partie de l’alimentation animale, par exemple, 

l’homme consomme quotidiennement jusqu’à 10g de composés phénoliques (Naczk a 

et Shahidi., 2004). Les  variations en teneurs des composés phénoliques est souvent 

considérables  d’une  espèces  à  l’autre  et  même  à  l’intérieur  de  la  même  espèce 

(Macheix et al., 2005). 

 

Sur  le  plan  structural,  les  composés  phénoliques  ont  tous  en  commun  un  cycle 

aromatique (C6), portant un ou plusieurs groupes hydroxyles, libreou engagées dans 

une fonction chimique (éther méthylique, ester, sucre….etc. ) (Michalak, 2006). 

 
 
 
 

II.2.Classification 
 

 

Sous  leurs  diverses  formes,  nombre  de  molécules  identifiées  dépasse  les  8000 

(Erdman et al., 2007;Harnly et al., 2007; Batra et Sharma, 2013). La structure de ces 

composés varie des simples  molécules(acides phénoliques) vers les molécules les 

plus complexes tels que les tannins (Harnly et al.,2007). Les polyphénols sont repartis 

en plusieurs classes illustrées dans le tableau III. 

 
 
 
 

II.2.1.Acides phénols 
 

 

Le terme acide-phénol désigne les composés organiques possédant au moins une 

fonction  carboxylique. Ces composés peuvent être divisés en deux catégories : les 

dérivés de l'acide  benzoïque et les dérivés de l'acide cinnamique (Massimo et al., 

2007). 
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II.2.1.1.Acide hydroxybenzoïque. 
 

 

Ils sont des dérivés de l'acide benzoïque et ont une structure générale de base de type 

(C6-C1).Ils existent fréquemment sous forme d’esters ou de glucosides (Macheix et 

al.,2005).Acides hydroxybenzoïques les plus abondant sont répertories dans la (Figure 

4). 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
Figure 03:Principaux acides hydroxybenzoïque (Sarni-Manchado et 

 

Cheynier,2006). 
 

 
 
 
 

II.2.1.2. Acide hydroxycinnamique 
 

 

Cette classe  dont la structure de base est (C6-C3) dérive de celle d’acide cinnamique 

suite à à des substitutions au niveau du cycle aromatique (Psotova et al., 2003). Les 

acides hydroxycinnamiques entrent dans la composition de nombreux végétaux et 
 

existent sous forme hydrosolubles (acide caféique) ou insolubles 
 

quand ils sont 
 

associés aux fibres (acide férulique) (Sarni-Manchado et Cheynier , 2006). Les acides 

hyroxynamiques les plus abondants sont répertoriés dans la (Figure 5). 
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Figure 04:Principaux acides hydroxycinnamiques (Sarni-Manchado etCheynier, 
 

2006). 
 

 

II-2-2.Flavonoïdes 
 

 

Les flavonoïdes sont les 
 

al.,2005)  .Ils  constituent 

principaux métabolites secondaires végétaux (Ralston et 
 

un  grand  groupe  de  composés  phénoliques  ayant  une 
 

structure benzo-γ-pyrone: squelette de base à quinze atomes de carbone, constitué de deux 

noyaux aromatiques (noyaux A et B) et d’un hétérocycle central C (Erdman et al., 2007) 

(Figure 5). 

.  Ils  sont  synthétisés  par  voie  des  phénylpropanoïdes  (Winkel-Shirle,  2000)etse 

trouvent à la  fois  sous forme libre ou sous forme de glycosides. Au niveau de la 
 

plante, les flavanoides sont   localisés dans divers organes ( racines, 
 

tiges, feuilles, 
 

fleurs et fruits) (Havsteen et al., 2002). Certains flavanoides sont responsables des couleurs 

de  fleurs,  de fruits, et des feuilles (Nijveldt et al.,2001 ; Batra et Sharma, 

2013). 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Figure 05: Structure de base des flavonoïdes (Erdman et al., 2007 ; Stefk, 2011). 
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Il existe diverses classes de flavonoides. 
 

 

II.2.3.Anthocyanines 
 

 

Les anthocyanines sont des composés phénoliques responsables de la couleur des 
 

fleurs, fruits et baies. Ils peuvent être glycosylés ou polyhydroxylés (figure 06).Ils sont 

hydrosolubles et possèdent une propriété anti-inflammatoire (Longo et al., 2005), 

et antioxydantes(Ghosh et Konishi,2005). 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Figure 06: Structure chimique d’anthocyane (Sava et al., 2006). 
 

 
 
 
 

II.2.4. Stilbènes 
 

 

La structure de base des stilbénes est illustrée dans la figure 07. Ces molécules 
 

interviennent dans la défense contre les microorganismes   (Roupe et al., 2006). Le 

resvératrol  est  le  stilbene  le  plus  répandu  et  possède  de  nombreuses  propriétés 

biologiques 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
Figure07:Un exemple de stilbénes (resvératrol) (Macheix et al., 2005). 
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II.2.5.Lignines 
 

 

Ce sont les composants majeurs de la paroi cellulaire et constituent les les polymères 

les plus abondants après la cellulose (forme la paroi végétale) (Ralston et al., 2005). 

Leur rôle est le maintien de  l’intégrité structurale de la paroi cellulaire, mais aussi un 

échafaudage pour les polysaccharides. ce  qui facilite le transport de l'eau dans les 

tissus, 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

Figure 08:Structure chimique des lignines (Wertz et al., 2015). 
 

 

II.2.6. Tannins 
 

Les tanins sont des formes phénoliques condensées. Le terme tannin vient de la source 

de tannins utilisée pour le tannage des peaux d’animaux en cuire (Khanbabaee et Ree, 
 

2001)Dans la nature les 
 

tannins se trouvent dans nombreuses plantes supérieures 
 

telles le bois de chêne (Paolini et al., 2003). . Ils ont l’aptitude à la précipitation des 

alcaloïdes, et protéines. Les tanins sont classés en 2 groupes : les tanins hydrolysables 

et les tanins condensés (Sereme et al., 2010). 
 

 
 
 
 

II.2.6.1.Tanins hydrolysables 
 

 

Les tannins hydrolysables (Figure 09) sont constitués d'acide gallique associé aux 
 

groupements  phénoliques 
 

Ils  sont  dits  tannins  hydrolysables  parce  qu’  ils  sont 
 

sensibles aux  s  acides  faibles  qui  les hydrolysentan acide  gallique et  et  acides 

phénoliques Les tannins hydrolysables intervienent dans la défense des plantes contre 
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les toxines (Holderness et al., 2008). Ils sont  devisés en deux groupes :gallotannins et 
 

ellagitannins Cai et al., 2006). 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Figure 09: Structure chimique d’un tannin hydrolysables (Gallotannins (1), 
 

Ellagitannins (2)) (Khanbabaee et Ree, 2001). 
 

 

II.2.6.2.Tanins condensés 
 

 

Les tanins condensés également appelés proanthocyanidineset sont synthétisés   par 

l'intermédiaire  de  la voie biosynthétique des flavonoïdes. Ces molécules jouent un 

rôle dans la défense contre les herbivores (Bogs et al., 2005 ; Holderness et al., 2008). 

Les tanins condensés ont comme origine la polymérisation de flavanes. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Figure 10:Structure générale des proanthocyanidines(Khanbabaee et Ree, 2001). 
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III. Propriétés biologiques des polyphénols 
 

III.1. Propriétés antioxydantes 
 

Un antioxydant est une molécule capable de retarder ou empêcher l’oxydation de 

substrats  oxydables. Les antioxydants sont ainsi considérés comme un système de 

défense du Corps. 

 

L’activité antioxydante des composés phénoliques se réalise par plusieurs 

mécanismes : 

 

- Piégeage des radicaux libre et formation de composés stables. 
 

 
 

- L’inhibition des enzymes 
 

 
- Chélation des métaux 

 

 
 
 

Des  études  ont  pu  démontrer  l’effet  antioxydant  des  composés  phénoliques 

exercé  via plusieurs mécanismes. Ainsi, l’évaluation de  l’activité anti-radicalaire par 

piégeage  du  radical  2,2-diphényl-1-picrylhydrazyl  (DPPH)  a  mis  en  évidence  le 

pouvoir antioxydants des extraits de Scirpusholoschoenus (Oussaidet al., 2017). 

 
 

 
III.1. Propriété antimicrobienne 

 

Les études ont révélé l’effet antimicrobien des composés phénoliques via plusieurs 

mécanismes. L’effet peut être bactériostatique ou bactéricide. 

 

- acides phénoliques : 
 

Les acides phénoliques se sont avérés efficaces contre les microorganismes dont les 

multi-résistants (nascimento et al. ,2000). Leur faible poids moléculaire leur permet 

une meilleure interaction avec  les structures bactériennes. (Salaheen et al.,2017). 

Cette   interaction  provoque  la  déstabilisation  de  membrane  cytoplasmique  des 

bactéries. Ils peuvent aussi interagir avec les enzymes extracellulaires, ainsi modifient 

leur métabolisme. Ils peuvent aussi priver les microbes des substrats. 
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1-flavonoides 
 

Les flavonoides exercent une activité antimicrobienne vis-a-vis des 

microorganismespathogénes et comenseux(Carodona F et al..2006). 

 

- Leurs activités est due aux inhibitions de l’`acide nucléique par 

exemple (Ulanowskaet al.,2006) 

- Inhibition de la fonction du membrane cytoplasmique (Cushmi et lamb ..2005) 
 

- Inhibition du métabolisme énergétique (Emkb et churkatlot.,2013) 
 
 
 

 
- Tanins : 

 
Les tanins peuvent inhiber certaine champignons filamenteux comme 

penicillium et  des effets inhibitrices et l’étal contre déférent  souche bactérienne et 

notamment.  Cette  activité  est  due  à  l’inhibition  des  enzymes  microbienne  et  la 

charlatanions de métaux (Scalbert 1998) 

 

Le tanin penta-O-galloyl-β-D-glucose présente un effet inhibiteur de formation de 

biofilm de Staphylococcus aureusen inhibant la formation des adhésines 

polysacharidiques (Lin  et  al.,2011) et  un effet  inhibitrice contre la  formation de 

biofilm S .epidermidis ( Giuseppantonio et al.,2019). 
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I. Matériel et méthodes 
 

 

I.1. Préparation de la plante 
 

 

Scirpus lacutris a été récoltée dans la wilaya d’Illizi. La partie racinaire est 

dépoussiérée, lavée et découpée puis séchée à l’étuve à 40°.  Le matériel végétal a été 

broyé puis conservé dans un bocal en verre opaque. 

 

I.2. Extraction des polyphénols 
 

 

Les composés phénoliques sont été récupérés en utilisant différents solvants, comme 

suit : 

 

- Par macération : 0.5 g de poudre sont mélangées dans 25 mL de 4 différents 

solvants ( eau, méthanol, acétate d’éthyle et éther de pétrole). La macération a 

été réalisée pendant 3h. 

- Par  chauffage à  50° :  0.5  g  de  poudre sont  mélangées  dans  25 mL  d’eau 

distillée, puis le mélange est placé au bain-marie à 50°, pendant 3h. 

 

Les filtrats sont centrifugés à 6000 tours/ min, pendant 20 mn. 
 

 
 
 
 

I.3. Dosage des composés phénoliques 
 

 

Le Folin-Ciocalteu a été utilisé pour doser les composés phénoliques. C’est un 

mélange  d’acide phosphotungstique (H3PW12O40) et d’acide phosphomolybdique 

(H3PMO12O40). Lors de l’oxydation, il est réduit en un mélange d’oxydes bleus de 

tungstène et de molybdène. Le protocole  expérimental utilisé est celui décrit par 

(Georgea et al., 2005). Les résultats sont rapportés à une courbe d’étalonnage réalisée 

avec l’acide gallique. 
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Le protocole est le suivant : 
 
 

 

100 µL d'extrait 1 mL du réactif de FolinCiocalteu 

 
 
 
 

 
Ajouter 1 mL de Bicarbonate de sodium (7,5%) 

 

 
 

Incuber à 50° pendant 15mn 
 
 
 
 

 
 

Lire l’absorbance à 760 nm 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 

Figure 11: Protocole de dosage des polyphénols (Georgea et al., 2005). 
 

 
 
 
 

II.4. Dosage des flavonoïdes 
 

 

Les teneurs en flavonoïdes sont déterminées en utilisant le chlorure d’aluminium. Le 

groupement hydroxyle (OH)  libre en position 5 des flavonoides donnent en présence 

de chlorure d’aluminium un complexe jaunâtre, par chélation de l’ion Al
+3

. 

 

Le protocole utilisé est celui de Bahorun et al., (1996) : 
 

 

Un  volume  d’extrait  estt  mélangé  avec  le  même  volume  d’AlCl3  (2%),  les 

absorbances  sont  mesurées  à  415  nm  après  incubation  à  température  ambiante 

pendant 10 min, La quercétine est utilisée pour tarcer la courbe d’étalonnage. 
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II. Résultats et discussion 
 

 

II.1. Effet du solvant 
 

 

Le type de solvant extracteur (méthanol, acétate d’éthyle, éther de pétrole et l’eau) ont 

été testés afin d’avoir un extrait riche en polyphénols. L’effet de la température a été 

aussi évalué. Les teneurs en  polyphénols totaux sont exprimées en mg EAG/g Ms. 

Elles sont illustrées dans les figure … 
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Figure 12: Teneur en polyphénols selon le solvant extracteur 
 

 

La figure ci-dessus   indique que l’extrait méthanolique est le plus riche   en 

polyphénols (7, 54  EAG/g Ms), suivi de l’extrait aqueux (6.66 mgEAG/g MS). La 

plus faible teneurest enregistrée dans les extraits éthérique (2.51 7, 54 EAG/g Ms). 

 

Des  études  montrent  que  le  solvant  extracteur  est  un  paramètre  clé  dans 

l’extraction  des  composés  phénoliques.  La  différence  d’extraction  est  due  à  la 

composition  chimique  des  molécules  et  selon  leur  degrés  de  polarité.  En  effet, 

Oussaid et al., (2017) ont obtenu la meilleure concentration avec l’acétone à partir de 

Scirpusholoschoenus. Brahmi  et  al.  (2012)  ont  obtenu  un  meilleur  résultat  avec 

l’éthanol 50%. 
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II.2. Effet de la température 
 

L’effet de la température a été aussi étudié, et les résultats sont présentée dans la 

figure suivante. 
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Figure 13: Teneur en polyphénols selon le solvant extracteur 
 

 
 
 
 

Une amélioration dans l’extraction a été enregistrée en passant de la température 25 ° à 50°.  

Il est rapporté que différents autres paramètres peuvent influencer l’extraction. Le temps et la 

température sont largement influant (Sousa et al., 2008; Conde et al.,2009). La  

température  peut  intervenir  dans  la  rupture  des  liaisons,  ainsi  la libération des 

molécules. 

 
 
 
 

III. 3.  Synthèse  des  travaux  ultérieures  sur  Scirpusholoschoenus  et  S. 

lacustris 

 

Des  auteurs  ce  sont  intéressés  aux  deux  plantes  et  les  résulats  indiquent  que 
 

scripusholoshoenus  présente une bonne activité antioxydante contre le réactif DPPH 
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(IC50 = 2.51 a 21.77ug/ml Oussaid et al .,2017) et contre le réactif TOROLOX : 
 

24.402 mmol TOROLOX/100 g produit végétal  ( Popecsu et al .,2011). 
 

 

Et une considérable activité antibactérienne contre Staphylococus aureus et Bacillus 

subtulusavec MIC = 0.46 a 0.6 mg/ml (Oussaideta l .,2017) et contre Pseudomonas 

aeruginosa (Oussaid et al.,  2018) . Ces activités sont justifiées par sa richesse en 

composés phénoliques. 
 

 

Les plantes étudiées Activité antioxydant Activité antimicrobienne 

 
 
 
 
 

Scripus holoshoenus 

IC50 = 2.51 a 21.77ug/ml( 

Oussaid et al .,2017) 
 
Activité antioxydant = 

24.402 mmol 

TOROLOX/100 g produit 

végétal ( Popecsu et al 

.,2011) 

 

 
 

Activité antibactérienne CMI= 0.46 

a 0.6 mg/ml contre Staphylococus 

aureus et Bacillus subtulus 
 

(Oussaid et al .,2017)., activité 

antibactérienne ( zonne d’inhibition 

= 15,66 ± 0,5mm a 15,5±1mm) 

contre P. aeruginosa. 
 
(Ouendjeli, 2016) 

 

 
 
 
 
 
 
 

Scripus lacustris 

 

 
 

Les extraits éthanoïque de la 

plante présent une fort 

activité antioxydant par la 

méthode de  réduction de 

phosphomolybdate 70 

(0.35 ±0.017 ug/ml ).(Naili 

et Si-mohamed .,2018) 

 

 
 

Activité bacillicide contre 

E.coli ( Abde-lmogib et al., 2001) 

Activité antibactérienne contre S 

.aureus, E. coli et B .cereus ).(Naili 

et Si-mohamed .,2018). 

 

 
Tableaux 01 : l’activité antimicrobienne et l’activité antioxydant de Scripus lacustris 

et Scripus holoshoenus. 
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Conclusion 
 

 

Les plantes sont source fiable des principes actifs connuspar leurs propriétés 

thérapeutiques.  Dans  ce  présent  travail,une  synthèse  bibiographique  des  travaux portant 

sur Scripuslacustriset  Scripusholoshoenus a été réalisée; sont des plantes 

appartenant à la famille des cypéracées , employée en Algérie grâce à ses propriétés 

thérapeutiques. 

 
 

Les études ont bien démontré les propriétésantioxydante et antibactérienne des deux 

plantes 

 
Dans ce  présent  travail,  nous avons aussi  dosé les  composés phénoliques 

contenus  dans  la  racine  de  Scirpuslacustris  en  fonction  des  solvants  et  de  la 

température. La meilleure teneur a été enregistrée dans l’extrait méthanolique. 

 
Il serait intéressant de compléter les travaux ultérieurs par : 

 
- Applicationin vivo et dans des matrices alimentaires. 

 
- étudierd’autre parties de la plante (feuille, tige  et fleurs) 

 
- Tester les extraits de la plante sur différentes bactéries 

 

 
 

- Identification des composants qui sont la cause de ces activités. 
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Résumé 

 

Résumé  

    deux plantes de le famille des cyperaceae ont été étudiées ; Scripus lacustris et 

Scripus holochoenus.  

  L’extraction des composés phénoliques de la plante Scripus lacustris est réalisée  par 

quatre solvants (l’éau, méthanol éther de pétrole acétate d`éthyle) . La teneur  en 

composés phénoliques est différente selon le solvant.  Les meilleurs résultats 

d’extraction sont obtenus  avec  le méthanol et l’eau.  La  température est un facteur 

influant  l’extraction des composées phénoliques. 

  Les études ultérieures  menées  sur les plantes étudiees montrent  leur richesse  en 

substances actives avec  des activités biologiques importantes : activité antimicrobienne 

et une activité antioxydant.  

Mots clés : Scripus lacustris  ,  Scripus holoshoenus , composés phénoliques , extraction 

.       

summary  

  The two plants of the cyperaceae family have been studied Scripus lacustris and 

Scripus holochoenus  

The extraction of phenolic compounds from the Scripus lacustris plant is carried out 

with four solvents (Léau .methanol petroleum ether ethyl acetate). the phenolic 

compound content of solvents is different depending on the solvent. The best extraction 

results are obtained with methanol and water. Temperature is a factor influencing the 

extraction of phenolic compounds.  

  Subsequent studies done on the study plants show the plants richness in active 

substances with important biological activities: antimicrobial activity and antioxidant 

activity. 

 Key words: Scripus lacustris, Scripus holoshoenus, phenolic compounds, extraction. 

 
 

 

 




